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Figure 1: Comparaison des prix du brut   
et de l’essence ordinaire                 

(moyenne nationale) 

Figure 2: Prix hebdomadaires de          
l’essence ordinaire 

Le prix moyen de l'essence vendue au détail au Canada a 
progressé de 1 cent le litre pour s'établir à 1,106 $ le litre 
au cours de la semaine se terminant le 18 juillet 2006, 
alors que la semaine précédente, il s'établissait à 1,096 $ 
le litre.    
La tendance à la hausse des prix de l'essence est 
alimentée par les prix de gros, qui, toujours le 18 juillet, 
avaient crû d'environ 17,1 cents par rapport à la même 
période l'an dernier.  
Les prix de gros sont eux-mêmes poussés à la hausse par 
les cours record du pétrole brut. Les récents événements 
entre Israël et le Liban sont en outre venus attiser les 
spéculations à l’effet que le conflit pourrait s’étendre vers 
des pays producteurs de pétrole au Moyen-Orient, 
entraînant des pénuries potentielles. On s’attend à ce que 
ces facteurs, alliés à la demande croissante, continuent 
d’exercer des pressions à la hausse sur les prix. 
Les prix du diesel et du mazout de chauffage sont quant à 
eux restés relativement stables, ne connaissant qu'une 
variation d'à peine 1 cent le litre depuis la semaine 
dernière. 

 

Faits récents 
 

• Statistique Canada indique une augmentation des 
ventes de l’essence à moteur de 1,1 %, ou 38 900 mètres 
cubes, en mai 2006 par rapport à la même période l’an 
passé.   

• Malgré les hausses du prix de l’essence, les Canadiens 
n’ont pas encore modifié leurs habitudes de conduite, 
selon un sondage de Statistique Canada qui révèle 
même une augmentation des kilomètres parcourus.   
http://www.statcan.ca/Daily/Francais/060717/tq060717.htm 
(Enquête sur les véhicules au Canada - 2005) 

• Le gouvernement du Québec entend introduire une 
taxe sur tous les types d’hydrocarbures, dont les 
recettes seront réinjectées dans des mesures visant à 
contrer les changements climatiques.     
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Changement des prix des combustibles 

 Semaine du: Changement de: 
 

¢/L 
 
2006-07-18 

Semaine 
précédente 

An 
dernier 

Essence 110,6 +1,0 +17,6 
Diesel 101,9 +0,5 +8,6 
Mazout de 
chauffage 84,8 +0,3 +6,0 

   Source: RNCan 

Aperçu national 
 
Le prix de l’essence au détail atteint un 
sommet de 110,6 cents le litre 

Voici le deuxième numéro de Carbure – Info.  Ce rapport, 
conçu pour un large auditoire, est un nouveau produit de 
Ressources naturelles Canada. Il vise à fournir 
régulièrement aux lecteurs de l’information sur les divers 
aspects du marché de l’essence au Canada, tout en les 
sensibilisant davantage aux facteurs économiques qui 
influent sur les prix. Les numéros précédents seront 
disponibles en ligne au www.oppi.gc.ca/index_f.cfm.  
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Le prix canadien moyen à la pompe (moyenne de 
certaines villes choisies) pour la période de quatre 
semaines se terminant le 18 juillet était de 1 09 $ le litre, 
soit une augmentation de 3 cents le litre depuis le rapport 
du 4 juillet, et comparativement à 84 cents le litre au 
cours de la même période en 2005. 

Le prix moyen du prix du pétrole brut pour les quatre 
dernières semaines s’établissait à 52,6 cents le litre, soit 
une hause de 2,3 cents le litre comparativement au 
dernier rapport et de 7,2 cents le litre pour la même 
période l’an dernier. Depuis le 1er juillet, les marchés du 
Canada altantique règlementés et la hausse des prix du 
pétrole brut n’a pas été transmise aux consommateurs, et 
par conséquent les marges de l’industrie ont été réduites.  

Les prix combinés du raffinage et de la mise en marché, et 
des marges dans les Territoires reposent en grande partie 
sur le prix plus élevé du transport du produit raffiné et du 
rendement moins élevé du débit.  

Le dernier élément est dû aux ventes d’essence plus 
faibles dans les régions nordiques et du nombre peu élevé 
de postes d’essence qui influent sur les coûts de 
marketing.  

Tel qu’il est illustré à la figure 3, les taxes provinciales 
plus élevées dans l’Est compensent les marges plus 
faibles. Dans l’ensemble, les taxes de vente provinciales, y 
compris la portion provinciale de la taxe de vente 
harmonisée (TVH), le cas échéant, comptent pour environ 
17 cents le litre au Canada.  Les taxes provinciales 
représentent environ 22 cents le litre d’essence pour les 
villes du Centre et de l’Est (de Toronto à St. John’s), 
tandis que la portion équivalente aux taxes en question 
comptait pour 12 cents le litre dans les Territoires et les 
villes de l’Ouest (de Whitehorse à Winnipeg). 

 
 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Écarts régionaux des prix de l’essence 

Le prix de l’essence repose sur de nombreux facteurs, notamment les taxes, les conditions du marché local, la 
population desservie par un point de vente et le nombre de concurrents dans une région donnée. L’un des plus 
importants éléments dans l’établissement du prix de l’essence est la moyenne des ventes d’essence pour chaque 
point de vente dans un marché en particulier. Ceci explique les écarts de prix d’une région à l’autre ou d’un poste 
d’essence à un autre. Un point de vente vendant moins d’essence pourrait exiger un prix plus élevé  afin de 
générer des recettes suffisantes pour couvrir les coûts fixes d’exploitation. Une marge de vente de détail plus élevé 
est nécessaire pour les villes avec des débits moyens faibles, comparativement à celles qui jouissent de débits 
moyens plus élevés.  Les détaillants ayant des coûts différentiels plus faibles fixent souvent le prix d’un marché en 
particulier; le débit moyen explique en partie pourquoi les prix à la pompe sont souvent plus élevés dans certains 
points de service d’une petite collectivité que dans des grands centres.  

Figure 3: Prix à la pompe de l’essence ordinaire dans certaines villes 

Moyenne de 4 semaines (27 juin au 18 juillet 2006) 

Aperçu de l’essence au détail 

  Source: RNCan         * Marchés en régie 
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La plupart des villes canadiennes sélectionnées ont 
affiché des tendances similaires à celles de leurs 
contreparties américaines, enregistrant des hausses de 2 à 
3 cents le litre au cours des deux dernières semaines. La 
demande accrue, associée aux habitudes estivales des 
automobilistes et à une augmentation du brut, a provoqué 
une montée des prix à la rampe partout au pays. 
 
Cette croissance a été partiellement renversée la semaine 
du 13 juillet, la majorité des grands centres apparaissant 
ci-dessous ayant enregistré de légères baisses. C’est la 
ville de Seattle qui a subi le plus important accroissement 
pour la période visée; on y a enregistré une hausse de près  

 

de 10 cents le litre entre le 29 juin et le 13 juillet, ce qui a 
réduit l'écart avec Vancouver, dont les prix avaient 
augmenté d’environ 8 cents le litre au cours des dernières 
semaines.   
 
Comme on l’indiquait dans le dernier numéro, l’écart  et 
la forte hausse des prix à Boston continuent de ce 
maintenir sur ceux de Halifax, pendant que les 
exploitants à la rampe de Boston s’adapte au 
remplacement de l’éther méthylique ter-butylique 
(MTBE) dans l’essence reformulée. Bien qu’ils aient 
présenté sensiblement la même courbe que ceux de 
Halifax, les prix à Boston sont demeurés plus élevés de 
près de 10 cents le litre. 
 

 Prix de gros de l’essence 

Figure 4: Prix du gros de l’essence 

Prix à la rampe dans certaines villes le 13 juillet 2006 (¢ can/L) 

  Sources: RNCan, Bloomberg.  

 
Pourquoi les prix d’essence fluctuent-ils? 
 

  Trois éléments à considérer : 

- les fluctuations saisonnières de la demande; 

- les variations de coût du pétrole brut; 

- les déséquilibres de l’offre et de la demande. 
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Les marges du négociant ont été assez stables au cours des
dernières semaines partout au Canada alors que les marges 
du raffineur ont été relativement instables en raison
principalement des contraintes concernant l’approvision-
nement et la hausse soutenue de la demande d’essence
dans chaque région. 
 
Aux fins du présent rapport, le calcul des marges du
raffineur et du négociant se fonde sur une moyenne mobile
sur quatre semaines des prix du pétrole brut et de ceux de
l’essence, excluant les taxes et les prix à la rampe.
Habituellement, les marges du raffineur sont plus volatiles
au jour le jour à cause des mouvements de l'offre et de la
demande dans chaque région. Les variations tendent à être
de courte durée, ce qui complique toute tentative d'établir
des corrélations significatives. Or, la méthodologie
employée a l’avantage d’aplanir la grande variabilité
parfois observée sur une base quotidienne ou
hebdomadaire et d’obtenir des courbes plus probantes.  

 Marges du raffineur et du négociant 
À court terme, des facteurs comme le transport, les taux 
d’utilisation des usines et les préoccupations relatives à 
l’offre limitée par rapport à la demande croissante 
peuvent influer grandement sur les marges du raffineur.  
Plus récemment, une partie des augmentations est 
également attribuable aux coûts de production plus élevés 
associés aux carburants à plus faible teneur en soufre.  
 
Le 1er juin 2006, le Canada a en effet adopté une 
réglementation en matière de diesel à faible teneur en 
soufre. Cette réglementation vise les véhicules routiers 
employant ce type de carburant et exige que les 
entreprises vident les produits plus sulfurés de leurs 
réservoirs de stockage avant de les réapprovisionner. Ces 
nouvelles mesures, et les coûts de mise en œuvre associés, 
ont aussi contribué en partie à l’augmentation des marges 
de tous les intervenants sur l’ensemble des produits 
raffinés.  

Figure 5: Marges du raffineur et du négociant 

------- Marge du raffineur    _______ Marge du négociant 

Source: RNCan 
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    Source: RNCan 

 Aperçu du pétrole brut 
  Les prix du pétrole brut continu d’augmenté 

Figure 6: Comparaison des prix du pétrole brut 
   (Données des prix du pétrole brut disponibles le 14 juillet) 

Changement de Prix du  
pétrole brut 
($Can) 

Semaine du   
 

2006-07-14 Semaine 
précédente 

An dernier 

 $/m3 $/baril $/m3 $/baril $/m3 $/baril 

Par d’Edmonton 548,17 87,15 +13,03 +2,07 +91,53 +14,55
WTI 535,47 85,13 +12,11 +1,93 +86,03 +13,68

Brent 527,09 83,80 +12,16 +1,93 +90,83 +14,44

Changement des prix du pétrole brut 

Rapport de la Federal Trade Commission 
sur les prix de l’essence 

Bien que ni l’un ni l’autre de ces pays ne soient de 
grands producteurs de pétrole, les récents événements 
entre Israël et le Liban ont fait craindre une escalade du 
conflit dans les régions avoisinantes qui sont riches en 
pétrole et instables. Cette situation a entraîné la 
conclusion de contrats à court terme à des prix records 
pour l’achat de pétrole. L’agitation politique au Nigeria, 
de même que le refus de l’Iran de réagir aux pressions 
de retarder son programme d’enrichissement 
d’uranium, continuent eux aussi d’avoir des 
répercussions majeures sur le marché pétrolier. 

Au 14 juillet, le prix hebdomadaire moyen du brut Par 
d’Edmonton avait progressé de plus de 2 $/baril 
comparativement à la semaine précédente. 

 
Le 22 mai 2006, la Federal Trade Commission 
(FTC) des États-Unis a publié un rapport intitulé 
« Investigation of Gasoline Price Manipulation 
and Post-Katrina Gasoline Price Increases ». Ce 
rapport contient les résultats d’une vaste enquête 
mandatée par le Congrès visant à déterminer si 
les prix de l’essence à l’échelle nationale avaient 
été manipulés « artificiellement » par une 
réduction de la capacité des raffineries, par des 
pratiques d’exploitation ou par une autre  forme 
de manœuvre commerciale, et à examiner les 
méthodes d’établissement des prix par les 
raffineurs, les grossistes et les détaillants dans le 
sillage de l’ouragan Katrina.   
 
Or, la FTC n’a relevé aucun cas de manipulation 
illégale susceptible de provoquer des hausses 
pendant la période visée. Examinant 15 
situations pouvant être qualifiées 
« d’exploitation des prix » dans les milieux du 
raffinage, du gros et du détail, l’organisme a 
conclu que ce sont d’autres facteurs, comme les 
tendances locales ou régionales, qui semblaient 
expliquer les variations dans presque toutes les 
instances. Le rapport réitère en outre l’opinion 
de la FTC voulant qu’une éventuelle 
réglementation à l’égard d’une telle exploitation, 
en plus d’être difficile à appliquer, entraînerait 
plus de problèmes pour les consommateurs 
qu'elle n'en règlerait, et qu’on devrait laisser les 
forces concurrentielles du marché déterminer le 
prix de l’essence à la pompe. 

Comme on peut le voir dans le tableau ci-après, les prix du 
brut Par d’Edmonton ont atteint 548 $/m3 (87 $/baril), 
comparativement à 457 $/m3 (73 $/baril) l’an dernier. Le 
prix de référence du pétrole brut West Texas Intermediate 
(WTI) était de 535 $/m3 (85 $/baril), ce qui représente une 
hausse de plus de 12 $/m3 (2 $/baril) par rapport à la 
semaine précédente et un gain de 86 $/m3 (14 $/baril) par 
rapport à l’an dernier.  

Le prix de référence du pétrole brut Brent a grimpé à 
527 $/m3, ce qui représente un bond de près de 91 $/m3 par 
rapport à l’an dernier. On s’attend à ce que l’inquiétude 
constante au sujet des limites potentielles 
d’approvisionnement chez les principaux producteurs de 
pétrole brut prolonge les pressions à la hausse sur les prix. 
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